
Chers adhérents, Bonjour. 

Encore un petit effort et cette première semaine de confinement va s'achever.  

Nous poursuivons cette série de poèmes qui devaient vous être dits lors de notre fête 

de juin. J'ai l'impression de vous distraire. Vos e mails me le prouvent... N'hésitez pas à me 

faire connaître vos suggestions.  

  

LE BEL ETE  DE J. GHIO-GERVAIS  

  

Le bel été s'ennuie, 

en pâlissant les roses il a jauni les prés, 

de mauve nuancé la crête des collines, 

souligné de vermeil le jade du vallon, 

rehaussant de fils d'or l'onde si cristalline 

du transparent ruisseau que les ajoncs dessinent.  

  

Le bel été languit.  

et de ses doigts fiévreux 

bouscule l'ombre bleue 

des hortensias surpris.  

  

Le bel été s'enfuit, 

palette de nuages, la brume de sa main 

esquisse des mirages. 

  

Le bel été finit. 



Se sont froissés nos jours 

et tachés du pastel les fragiles contours. 

La pluie a délayé les tendres aquarelles, 

fané l'émotion des teintes naturelles ! 

  

Le roussi de l'automne adoucit les glacis 

mais sous le vermillon de nos toiles d'été, 

en trop vifs souvenirs, 

se lisent nos regrets.  

  

Bonne lecture ! Bonne journée ! A demain. JGG 

  

P.S. Un grand poète à qui l'on posait la question suivante :  

- Nécessaire la poésie ?  

a répondu : 

- Non...comme la pluie.  

 


